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éditorial

J’espère que vous avez passé un bel été revigorant et 
vous voilà plein(e) d’énergie !  
Nous en avons bien besoin pour cette nouvelle année 
scolaire qui s’ouvre à nous car ces deux dernières 
années nous ont fatigués et ont changé nos habitudes. 
En effet, nous sommes obligés de revoir nos priorités 
et ce qui nous est essentiel. 
Nous allons donner une bonne place aux convivialités. 
Il est urgent de renouer nos liens. Le barbecue 
paroissial du mois de juin a fait du bien à tous et le 
conseil presbytéral souhaiterait, si possible, organiser 
trois repas paroissiaux pendant l’année. 
Un dîner-débat est prévu au mois de novembre. Si vous 
avez un sujet qui vous tient à coeur, n’hésitez pas à le 
proposer, vous nous aiderez beaucoup.  
Par ailleurs, les temps sont difficiles pour tout le monde 
et plus encore pour les plus démunis, nos frères au loin. 
Une journée-mission marquera le temps de carême, 
solidarité oblige.  
Pour nous donner du courage, voici une parole de 
l’apôtre Paul dans sa lettre aux Ephésiens 4/ 1-4 : « Je 
vous encourage donc, moi, le prisonnier dans le 
Seigneur, à vous conduire d’une manière digne de 
l’appel que vous avez reçu. En toute humilité et 
douceur, avec patience, supportez-vous les uns les 
autres dans l’amour. Efforcez-vous de conserver l’unité 
de l’Esprit par le lien de la paix. Il y a un seul corps et 
un seul Esprit, de même que vous avez été appelés à 
une seule espérance par votre vocation ». 

Soyons unis et soudés au sein de notre communauté, 
mais également avec ceux qui sont éloignés, formant 
ainsi « un seul corps », car l’Église est le lieu par 
excellence de l’existence chrétienne. Ce passage de 
Paul met l’accent sur l’Unité locale et universelle. C’est 
ensemble que nous nous édifions mutuellement dans 
l’amour des uns et des autres. En effet, c’est en 
confessant notre unité, c’est en nous réunissant au nom 
de Dieu,  que l’Église, corps du Christ croît et devient 
solide. 
Vous recherchez peut-être une autre manière, d’autres 
lieux pour vivre votre spiritualité. Et pourquoi pas ? 
Cherchons ensemble de nouvelles idées, manifestez 
vos besoins. L’essentiel n’est pas forcément à l’église, 
mais sortir des murs pour aller vers les autres, peut-
être dans votre jardin ? C’est le Christ qui nous envoie 
en mission, telle est notre vocation, celle de partager 
son amour autour de nous et de proclamer la bonne 
nouvelle : un nouveau départ est toujours possible ! 
Alors, bon départ en cette nouvelle rentrée, prenez bien 
soin de vous ! 
Bien fraternellement, 
 

Hanitra Ratsimanampoka, Pasteur 
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La fin du confinement et l'allègement d'un certain nombre de mesures sanitaires ont permis la reprise progressive 
des activités de la paroisse. La brocante et la vente de l'Avent ont pu être organisées et leurs recettes se sont 
élevés à 8 720 € contre 3 076 € seulement en 2020. Un grand merci aux bénévoles qui ont permis la réalisation  
de ces deux manifestations. 
Nos remerciements vont aussi aux paroissiens et amis de la paroisse qui sont venus nombreux, ce qui a permis 
de retrouver ce relationnel que nous avions sensiblement perdu du fait du confinement. 
Nous avons donc pour ces fêtes des recettes supérieures de 12 250 € par rapport à l'an dernier. 
Nous enregistrons également une augmentation des dons de 3 000 €.  
Nous adressons nos remerciements aux paroissiens 
pour leur générosité qui nous permet d'équilibrer les 
comptes de 2021. 
Concernant les dépenses, la reprise régulière des 
cultes a bien sûr entraîné une hausse des dépenses de 
chauffage de l'église et d'autre part, des travaux 
d'entretien sanitaire ont été effectués au presbytère. 

Daniel SILBERREISS, Trésorier

 RECETTES 2021 2020 
Offrandes/Casuels 7 570 € 3 834 € 

Dons 21 790 € 18 768 € 
Indemnité logement 4 019 € 4 018 € 
Bulletin Paroissial 731 € 516 € 

Ventes 8 720 € 3 076 €
Loyers 9 070 € 8 700 € 

Produits financiers 77 € 71 € 
Récup. Frais et divers 792 € 1 546 € 

Total recettes 52 769 € 40 529 € 
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charges et frais
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recettes

Bilan financier

Présentation des comptes 2021

Nous avons appris avec une grande tristesse le décès brutal du pasteur Frédéric Setodzo 
survenu le dimanche 17 juillet à l'hôpital de Hautepierre à Strasbourg.  
Notre atelier Gospel de la Moselle est orphelin de leur chef de Choeur. Nous garderons le 
souvenir d'un homme chaleureux, souriant, dynamique, plein de vie, un grand meneur de troupe 
qui a réussi à faire aimer le Gospel à beaucoup de monde et à créer des ateliers gospel dans 
toute l'Alsace-Moselle. Il n'avait que 61 ans et pensait profiter d'une retraite anticipée avec sa 
famille à l'île de la Réunion à la fin de cette année. Nous sommes de tout coeur avec sa famille 
et nous prions pour qu'ils trouvent paix et consolation.DECES

 CHARGES ET FRAIS 2021 2020 
Electr. Chauf. Eglise 2 011 € 823 € 

Quote part presbytère 2 100 € 1 856 € 
Électricité et eau des salles 

paroissiales 
1 834 € 1 362 € 

Entretien Eglise, Travaux 2 573 € 4 401 € 
Entretien Presbytère 5 212 € 2 156 € 
Primes Assurances 1 805 € 1 734 € 
Bulletin Paroissial 1 237 € 1 369 € 
Action Jeunesse 750 € 133 € 

Déplacements Pasteure 1 381 € 982 € 
Téléphone paroisse 720 € 720 € 

Taxes Foncières 1 298 € 1 293 € 
Salaire entretien 438 € 686 € 

Reversement UEPAL 11 331 € 11 370 € 
Crédit bail photocopieuse 797 € 797 € 
Affranchissements, divers 4 813 € 5 270 € 

Total dépenses 38 300 € 34 155 € 



c’était hier

Culte commun de la région messine à Ars 15-05

Nettoyage de l'Eglise 28-05

Printemps des religions 23-05

Baptême de Malo 19-06

Culte du souvenir de baptême 19-06

Barbecue paroissial 03-07

Répétition de l'Atelier Gospel  
dans le jardin du presbytère
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Conférence

La figure de Judas 
Conférence donnée par Mme le professeur 

Madeleine Wieger le vendredi 13 mai 2022

Madame Wieger, professeur à la Fac de Théologie Protestante de Strasbourg a analysé avec brio et contextualisation les 
22 fois où il est fait mention de Judas dans le Nouveau Testament. Jamais chez Paul d'ailleurs. 
Bon, Judas n'a fait qu'appuyer sur le bouton, mais quelle célébrité en a-t-il tiré ! Célébrité bien supérieure en tout cas à celle 
des disciples en-dehors de Pierre+Jacques+Jean dont on ne sait pas grand-chose. Aviez-vous noté que Jésus a choisi tous 
ses disciples en Galilée sauf Judas ? En tout cas, selon Marc, l'évangéliste le plus ancien, Judas n'a fait que "livrer" Jésus 
(Marc 3, 19), Matthieu et Luc ont fait des rajouts dix ans plus tard en le traitant de grand méchant (le "traître" dans Luc 6, 
16) mais peut-être n'est-ce que des rajouts trop humains... Car “il fallait” que Jésus souffre et meurt, il "fallait" que Jésus 
soit livré aux humains (Matthieu 26, 45). Paul dit même que "Dieu a livré son Fils par amour pour nous". Il fallait que "le Fils 
de l'Homme" souffre (Marc 14, 41). C'était le plan divin (Matthieu 26, 56). Selon Luc, Judas est manipulé par Satan (Luc 22, 
3). 
En fait, Judas était un "intime" de Jésus, puisque Jésus l'avait choisi. Mais il a été pris dans un mécanisme théologique. 
Marc ne dit jamais que c'était un salaud. On voit d'ailleurs dans Jean que c'est Jésus qui appuie en fait sur le bouton, et non 
Judas, et ce lors du Jeudi-Saint. Judas n'a fait que jouer son petit rôle, quasiment prescrit par Dieu (Jean 13, 26-27). Il a 
livré Jésus aux grands prêtres, c'est tout. Puis les grands prêtres vont livrer Jésus à Pilate. Puis Pilate va livrer Jésus aux 
soldats romains. Judas est mort le Vendredi-Saint, il reste ainsi un intime de Jésus dans sa mort. 
C'est après coup qu'on a attribué un tempérament de voleur ou de traître à Judas. Mais ce sont des interprétations. Car on 
a besoin de comprendre le Mal, or le Mal est incompréhensible... 

Reste la question de la malédiction divine qui se porte 
sur Judas (Marc 14, 21). Et Madame Wieger nous a 
développé un peu la dogmatique de Karl Barth (1886-
1968) qui affirme que Dieu veut sauver chacun d'entre 
nous. Comment concilier les contraires ? Dieu m'aime 
non pas parce que je suis aimable ou sympa, Dieu 
m'aime parce qu'Il veut m'aimer, sans mérite de ma 
part. Haut lieu de la théologie protestante, que la 
théologie catholique reprend à son compte de nos jours. 
Si Dieu a une seule volonté qui est de nous sauver, 
alors Dieu veut le salut de Judas. 
Quel est le péché de Judas au fond ? Il veut prendre 
son indépendance par rapport à Jésus, il veut que 
Jésus soit productif, alors Judas prend les commandes 
alors qu'il n'aurait pas dû. Judas veut être le chef en 
quelque sorte, il va donc se détacher de Jésus, mais il 
ne peut pas car Jésus est son intime. Judas veut s'en 
aller mais Dieu ne veut pas perdre Judas. D'ailleurs, en 
vérité, Judas est pour quelque chose dans le Salut, 
contrairement aux autres disciples qui se sont débinés 
ou se sont endormis. Judas a participé paradoxalement 
au Salut. 

Selon Karl Barth, malgré la malédiction divine inscrite dans les Évangiles (Marc 14, 21), ou au-delà, Dieu entoure Judas de 
sa grâce, car l'enfer est situé au milieu du Paradis. De même que l'arbre de la connaissance du Bien et du Mal était situé 
au milieu du Paradis. Dieu n'est pas naïf, Il connaît la profondeur du péché de l'homme. 

Jean LEFÈVRE 

« Le baiser de Judas » une scène de la vie du Christ réalisée par Giotto pour la 
chapelle des Scrovegni dans l’Eglise de l’Arena à Padoue.
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Culture et religion sont intimement liées depuis des siècles. 
Que se passe-t-il lorsque la culture perd la mémoire du 
religieux ou quand la religion tourne le dos à la culture ? 
L'incendie de Notre Dame de Paris a montré un 
engouement pour un intérêt aux grands monuments. 
Comment interpréter l'intérêt pour un patrimoine alors que 
leur fréquentation perd de l'influence. Face aux abus de 
tous genres, l'héritage chrétien s'est « folklorisé », les 
routes de Compostelle, les perspectives de 
développement personnel inversant l'intérêt pour les 
religions. 
La révolution française et les philosophes des lumières ont 
créé les musées succédant aux académies créées par les 
rois mettant à disposition les collections royales enrichies 
de biens nationalisés du clergé et des nobles émigrés. 
Les œuvres religieuses étant ainsi exposées ailleurs que 
dans les églises. 

Le musée du Louvre fut ainsi créé en 1793. Tout doit être 
beau, le musée se substitue à l'église. Le temps de la 
culture crée des émotions, la visite l'après-midi plutôt que 
la messe le matin pour couper les racines spirituelles. 
Face à cette muséification nous devons réfléchir à une 
nouvelle alliance entre foi et culture. La foi ne vit et grandit 
que par la rencontre des autres en faisant partie d'une 
communauté. Ouvrons les églises aux artistes, redevenant  
ces lieux de rassemblement comme au 3ème siècle dans 
les maisons. 
Se ressourcer, se reposer, être accueilli, s'éveiller au génie 
du lieu, à des concerts, des expositions. 
Réapprendre à être poète, ne pas réciter des idées toutes 
faites ou des idées courues, chercher à sauver l'humanité, 
nouer de nouvelles relations. 

M. KEISER 

Conférence

La muséification du  
patrimoine religieux 

Extrait de la conférence donnée par l'Abbé Scholtus  
à l'ensemble scolaire Jean XXIII le 18 mai 2022 

FACULTÉ DE THÉOLOGIE 
PROTESTANTE 

Formation Continue 
Antenne de Metz 

Année 2022-2023  

le samedi de 14h00 à 17h00 
Maison diocésaine - en salle St. Etienne -  

au 4 avenue Jean-XXIII à Metz 

▪ L’Évangile selon Marc - Christian GRAPPE : 
15/10 - 19/10 - 10/12/2022 - 21/01/2023 
▪ L’amour chez Kierkegaard - Frédéric ROGNON : 

11/02 - 11/03/2023 

▪ Osée et Jonas. Portraits de deux « petits » 
prophètes  - M. Alfred MARX  : 
15/04 - 06/05/2023 

 
RENSEIGNEMENTS : 
- Strasbourg : patricia.carbiener@unistra.fr 
- Metz : Marianne Stauffer - 07 77 85 26 82  

Mémé 
 
Pas faux... mais Mémé a toujours RAISON... et 
pourtant !!! 

Pépé dit : J'ai une folle envie de glace. 
Mémé dit : Je vais en chercher, que veux tu ? 
Deux chocolat, et toi ? 
Moi, je prendrai deux vanille. 
Pépé réplique : Il vaut mieux que tu le notes. 
Mais non, le camion de glaces est juste là, devant. 
Notes-le, je te dis que tu vas oublier.  
Non, non, je n'oublierai rien ! 

Mémé part en grommelant : Deux chocolat, deux 
vanille... Deux ch. 

Après un bon quart d'heure, Mémé revient avec 
deux saucisses et deux cornets de frites bien 
dorées !!! 
Pépé lui dit : Et la moutarde... ? 
Bon sang, je l'ai oubliée ! 
Tu vois, répond Pépé, je te l'avais bien dit de le 
noter ! 

Humour



Plan des cultes et des activités paroissiales

CULTES 

Dimanche 04/09/22 Journée Brocante Outre-Seille 7h00-18h00, pas de culte
Dimanche 11/09/22 Culte de rentrée, remise de bible 10h00
Dimanche 18/09/22 Le Samaritain reconnaissant 10h00
Dimanche 25/09/22 Les biens terrestres 10h00 
Dimanche 02/10/22 Culte des récoltes 10h00 avec Sainte-Cène 
Dimanche 09/10/22 La foi victorieuse 10h00 
Dimanche 16/10/22 La grande consolation 10h00 
Dimanche 23/10/22 Guérison du corps et de l’âme 10h00 
Dimanche 30/10/22 Culte commun de la Réformation 10h00 avec Sainte-Cène, rue Mazelle

ACTIVITÉS PAROISSIALES 
Jeudi 25/08/22 Préparation de la brocante 19h00 salle paroissiale
Samedi 03/09/22 Répétition de l’Atelier Gospel 9h00-12h00 rue Mazelle
Mardi 13/09/22 Partage biblique et prière 14h00-16h00 Lieu à voir
Mardi 13/09/22 Réunion du conseil presbytéral 19h30 
Samedi 17/09/22 Répétition de l’Atelier Gospel 9h00-12h00 à St Avold
Dimanche 18/09/22 Réunion des parents des catéchumènes 11h45 rue Mazelle
Dimanche 18/09/22 Journée du patrimoine 14h00-18h00 à l’église
Mercredi 21/09/22 Atelier de développement personnel 18h00-20h00

Dimanche 25/09/22 Sortie paroissiale à Romanswiller. Culte animé par 
la chorale 7h30-18h00 Bus ou covoiturage

Mardi 27/09/22 Café paroissial, à la découverte de la Meurthe et 
Moselle avec le past. Koch 14h30-17h00 à la salle paroissiale

Samedi 01/10/22 Répétition de l’Atelier Gospel 9h00-12h00 Rue Mazelle
Samedi -
dimanche

08/10/22 
09/10/22 Retraite spirituelle des Conseillers presbytéraux à Scy-Chazelles

Samedi 08/10/22 Séance-KT 10h00-12h00 à Montigny
Mardi 11/10/22 Partage biblique et prière 14h00-16h00 Lieu à voir
Samedi 15/10/22 Répétition de l’Atelier Gospel 9h00-12h00 à St Avold
Samedi 15/10/22 Assemblée consistoriale 15h00-18h00 à la paroisse de l’Hôpital
Mercredi 19/10/22 Atelier de développement personnel 18h00-20h00
Samedi 22/10/22 Séance-KT 10h00-12h00 Rue Mazelle

Mardi 25/10/22 Café paroissial, Réflexion sur un Psaume avec Jean-
Marc Vanzo 14h30-17h00 à la salle paroissiale

Samedi 29/10/22 Répétition de l’Atelier Gospel 9h00-12h00 rue Mazelle

Pour les autres activités paroissiales, 
merci de consulter le site de la 

paroisse  
www.paroisse-lutherienne-metz.fr  

ou de téléphoner au pasteur. 
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INSCRIPTION     SORTIE PAROISSIALE DU 25 SEPTEMBRE 
merci de vous inscrire avant le 15 septembre 

Nom et prénom ........................................................................................................... 

Nombre de participants .......... 

Repas du midi à 12 € x .......... = .......... € à l'ordre de la paroisse luthérienne de Metz 

Nombre de places .......... pour le bus c ou voiture personnelle c 



Certains disent que la philosophie nous apprend à mieux 
vivre, d’autres qu’elle nous apprend à bien mourir, d’autres 
encore qu’elle ne sert strictement à rien et qu’elle n’est   
que l’apanage de quelques vieux rabougris à la barbe 
hirsute qui passent leurs journées parmi les étagères 
poussiéreuses de sombres bibliothèques.  
Quelle que soit notre opinion sur l’utilité ou non de la 
philosophie, nous nous souvenons tous de ces cours de 
philosophie (ou du moins en avons-nous une vague idée) 
et de ces interminables heures passées à déchi�rer 
quelques lignes obscures écrites il y a de ça des milliers 
d’années, dans un monde qui ne ressemblait en rien au 
nôtre et qui pourtant cherchait à répondre à des questions 
encore et toujours d’actualité, telle la recette pour une vie 
heureuse, la position à adopter face à la mort,  
l’importance de l’amitié dans la vie, et la tranquillité de 
l’âme face aux crises et aux bouleversements. Nous 
passions des heures à bûcher en vue de l'examen tant 
redouté. Bien sûr, une fois l’examen passé, les livres de 
philosophie avec leurs enseignements si sages furent vite 
jetés aux oubliettes ! La philosophie ne serait-elle donc 
qu’une torture vicieuse pour les jeunes bacheliers, un 
passe-temps pour qui veut éviter la luminosité aveuglante 
des écrans modernes, ou encore un faire-savoir pour qui 
veut s’élever au-dessus de la classe des simples mortels ?  
Dans tous les cas, nous associons souvent la philosophie 
à une simple a�aire de pensée, une activité plutôt passive 
et solitaire. Pourtant, la philosophie, notamment la 
philosophie antique, regorge de préceptes et de règles de 
vie tel le fameux « connais-toi toi-même » inscrit sur le 
fronton du temple de Delphes, ou encore l’invitation 
d’Epictète « supporte les maux et abstiens-toi des biens ».  
Il ne serait venu à l’idée de personne, à l’époque où ces 
maximes furent enseignées et écrites, de les placarder sur 
la porte du frigo et de les oublier aussi vite, une fois le 
fromage et le jambon servis à table - déjà parce qu’il n’y 
avait pas de frigo dans la Grèce antique, mais surtout 
parce qu’il était impensable d’apprendre par coeur des 
préceptes sans les mettre en application dans la vie de 
tous les jours. Que se passerait-il donc si la philosophie, au 
lieu d’être une liste de belles maximes, devenait un guide 
pratique pour apprendre à vivre ? Le but n’était-il pas, au 
temps de Socrate comme au nôtre, d’atteindre le bonheur 
et la tranquillité de l’âme ? 
Ilaria Gaspari (1986*), jeune philosophe et écrivaine 
italienne, a relevé le défi de mettre en pratique les 
enseignements de six écoles de philosophie antique 

différentes en l’espace de six semaines, à raison d’une 
école par semaine. L’élément déclencheur d’une telle 
aventure loufoque fut une rupture amoureuse inattendue et 
le déménagement qui s’ensuivit. C’est donc dans une 
période de crise et de bouleversement émotionnel et 
physique que la jeune femme trouva la force, voire la 
nécessité, de changer quelque chose à sa vie, de changer 
de perspective surtout, pour comprendre ce qui lui arrivait.  
Dans son livre Six philosophes dans mon salon, elle nous 
raconte son expérience pratique des six écoles de pensée 
pré-socratiques : l’école pythagoricienne, l’école des 
éléatiques, le scepticisme, le stoïcisme, l’épicurisme et 
enfin le cynisme. Dans l’espoir de surmonter la douleur liée 
à la rupture amoureuse, elle décide non seulement de se 
replonger dans les doctrines de ces courants de pensée, 
mais surtout de les mettre en pratique.  
Ainsi, les pythagoriciens lui apprennent à structurer son 
quotidien et à suivre des règles strictes - chose difficile à 
faire quand on a l’habitude de laisser traîner la vaisselle 
dans l’évier et de chasser les miettes sous le tapis ! En 
effet, les pythagoriciens suivaient un ensemble de quinze 
préceptes mystérieux dont le premier était « abstiens-toi 
des fèves ». A méditer comme vous voudrez ! La semaine 
suivante, elle s’inscrit à l’école éléatique qui, à l’aide d’une 
méthode de raisonnement par l’absurde matérialisé par les 
paradoxes de Zénon1, l’amène à questionner tout ce qu’elle 
considérait comme évident et à revoir son rapport au 
temps. La pratique du doute est accentuée lors de la 
semaine sceptique. Loin de ce que l’on entend aujourd’hui 
par « sceptique » (c’est-à-dire toute personne qui n’adhère 
que froidement à nos propos), la doctrine sceptique 

livre

Ilaria Gaspari (1986*)  
Leçons de vie de la Grèce antique
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1- Zénon d’Elée (490-430 av. J.-C.) est un philosophe grec et principal disciple 
de Parménide avec qui il est le représentant de l’école éléatique.
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refusait d’admettre qu’il est possible de vraiment connaitre 
les choses. En se défiant de nos sens, les sceptiques 
affirment que ce que nous savons, ou pensons savoir, n’est 
q’une connaissance subjective, donc partiale et partielle de 
la réalité. Pyrrhon2 disait ainsi « je peux affirmer, non que le 
miel est doux, mais qu’il me semble tel ». Pour atteindre 
l’ataraxie (« absence de troubles ») si chère aux Grecs, les 
sceptiques nous exhortent donc à prendre de la distance 
vis-à-vis de la vie, c’est-à-dire à suspendre notre jugement 
basé sur nos perceptions et que l’on érige trop souvent au 
rang de vérité absolue. Des stoïciens, l’autrice apprend 
qu’on ne peut pas tout contrôler dans la vie car certaines 
choses ne dépendent tout simplement pas de nous. Il ne 
sert donc à rien de perdre énergie et temps à se battre 
contre des moulins à vent. La semaine épicurienne 
s’annonçait plus légère et allègre pour la jeune philosophe 
(n’associe-t-on pas un comportement épicurienne à celui 
d’un Nouvel An bien arrosé et chargé en mets succulents 
et alléchants ?). Il n’en fut rien car là aussi le passage du 
temps fit glisser l’acception du terme « épicurien » vers un 
comportement excessif et glouton. Epicure3, loin d’être un 
débauché, prônait la frugalité et la privation comme une 
attitude nécessaire pour atteindre la « vie bienheureuse ». 
Si le plaisir provient de l’absence de douleur corporelle et 
de la sérénité de l’âme, il faudrait d’après Epicure, limiter 
au maximum ses désirs et se libérer des quatre craintes 
fondamentales (la peur des dieux, de la mort, de 
l’impossibilité du plaisir, et de la douleur). La jeune femme 
termine son expérience philosophico-pratique (et son 
déménagement) par une semaine cynique sous le signe du 
chien (« cynisme » vient du grec ancien kuôn qui signifie 
« chien »). Elle apprend à dévier des normes sociales et 
des conventions autant que faire se peut, dans le but de 
vivre « selon la nature », ou plutôt selon sa nature à elle. 
Elle clot ainsi un cycle de six semaines par un retour à soi-
même, point de départ de son aventure. La douleur est 
toujours présente, même après avoir passé six semaines à 
suivre à la règle des préceptes aussi stricts qu’obscurs. 
Pourtant, la jeune femme en resort aguerrie et plus en 
phase avec elle-même, prête à entreprendre sereinement 
la prochaine étape que la vie lui réserve.  
Pour tous ceux qui se sentent à côté de leurs pompes, qui 
ont le moral dans les chaussettes, ou qui aimerait 
simplement se familiariser avec les différents courants de 

pensée antique, le livre d’Ilaria Gaspari offre un moment de 
légèreté. Facile à lire et parsemé d’anecdotes 
personnelles, le roman n’en est pas moins instructif et 
philosophique. A chacun ensuite de trouver sa propre 
méthode pour apprendre à se connaitre, en prenant un peu 
de distance face aux choses qui nous arrivent et qui nous 
entourent. Et pour ceux qui ont besoin de se faire remonter 
le moral, rappelez-vous bien les paroles d’Epicure qui 
disait que « de tous les biens que la sagesse nous procure 
pour le bonheur de toute notre vie, celui de l’amitié est de 
beaucoup le plus grand » - que ce soit l’amitié d’un époux, 
d’un ami, ou d’un chien ! 

Louise DEMELAS 
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2- Pyrrhon d’Elis (365-275 av. J.-C.) est le fondateur d’une branche du 
scepticisme appelée pyrrhonisme. 

3- Epicure (342-270 av. J.-C.) est le fondateur de l’épicurisme, une des plus 
importante école de pensée antique.


